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Préface du Président 

 

Préface du Président 
 

La mondialisation par la base 
 

 
 
  
         
 
 
 
 
 

Si la politique est l’art du possible, ce document est 

une œuvre d’art. Il redéfinit ce qui est possible pour 

nous tous et pour chacun de nous à un moment où la 

pression exercée par l’eau sur les gouvernements n’a 

jamais été plus intense. Imaginez : sur cette planète 

bleue, moins de 2,5% de notre eau est douce, moins 

de 33% de l’eau douce est fluide, moins de 1,7% de 

l’eau fluide coule dans des ruisseaux. Et nous avons 

même eu à couper celles-ci. Nous avons endigué la 

moitié des fleuves de notre planète à un rythme sans 

précédent d’un barrage par heure et par un nombre 

sans précédent de plus de 45.000 barrages, chacun 

dépassant la hauteur d’un immeuble de quatre 

étages. 
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Préface du Président 

 
Etant la personne qui a autorisé la prochaine étape de la construction d’un des plus grands barrages de l’hémisphère sud, 
je peux affirmer que les nations construisent de grands barrages pour de bonnes raisons. Les barrages stockent, utilisent 
et détournent l’eau pour la consommation, l’irrigation, le refroidissement et le transport, la construction, le fonctionnement 
des moulins, l’énergie et les loisirs. Les barrages tirent l’eau du Gange, de l’Amazone, du Danube, du Nil ou du Columbia 
pour alimenter les villes situées sur les rives de ces fleuves. Pour le partage ou la répartition des eaux, les barrages 
constituent nos plus anciens outils. Sont-ils toujours nos seuls outils ou nos meilleures options ?        
 
La Commission mondiale des Barrages a entrepris une revue globale rigoureuse, indépendante et inclusive des cours 
d’eaux pour vous aider à répondre conséquemment à cette question. Mais de même que la rareté de l’eau avait entraîné 
les précédentes constructions de barrages, la course à l’eau a fortement influencé le travail de la Commission. En 
cherchant de l’eau, nous faisons face à une crise de plus en plus intense, atteignant même une dimension biblique. 
Rappelez-vous ce passage dans Ecclésiastes : 
                         Une génération meurt, 
                         Une autre vient, 
                         Mais la terre demeure toujours… 
                         Tous les fleuves coulent vers la mer, 
                         Mais la mer n’est toujours pas remplie… 
 
Les paroles sont belles, inquiétantes et deviennent brusquement anachroniques. Elles ne sont pas vraies du fait des 
demandes en eau et des barrages durant notre vie. Même les fleuves dégradés coulent rarement de façon libre, ils 
s’étirent plutôt en une chaîne de réservoirs. Certaines années, nos fleuves les plus puissants (le Nil en Afrique, le fleuve 
Jaune en Asie, le Colorado en Amérique, le Murray en Australie) n’atteignent pas la mer. 
 
Corollaire de cette pénurie, une personne sur cinq dans le monde n’a pas accès à l’eau potable. La moitié de la 
population mondiale n’a pas d’installations sanitaires. Des milliers de gens meurent de maladies hydriques. Les 
agriculteurs entrent en compétition, pour l’eau, avec les villes à démographie galopante et stressées. Ces villes drainent 
les aquifères qui ont mis des siècles à se constituer. L’eau salée pollue les eaux souterraines à des kilomètres de la mer. 
En Chine, au Mexique et en Inde le niveau statique baisse d’un mètre chaque année. Dans quelques décennies, comme 
nous cherchons à augmenter d’un cinquième le volume d’eau utilisée en faveur de trois milliards de nouveaux habitants, il 
se peut qu’une personne sur trois ait à lutter pour boire ou se baigner.  
 
Certains considèrent cette rareté comme un présage à de futurs troubles. Elles pensent que la rareté de l’eau enferme 
inévitablement les populations, les régions et les nations dans une lutte sans merci ; lutte dans laquelle des millions de 
personnes s’engagent à fond, dans la peur et pour l’intérêt personnel. Et, par conséquent, quand les fleuves traversent 
des frontières à l’intérieur d’un pays ou entre pays, la rareté de l’eau entraîne une pression sur l’eau qui à son tour conduit 
aux guerres de l’eau. 
  
Notre Commission, et à travers elle son Rapport Final, contredit ce sentiment. Pour nous, l’eau est un instrument, un 
catalyseur pour la paix, qui nous rassemble non pas pour construire des barrages ou pour les détruire, mais plutôt pour 
mobiliser soigneusement des ressources pour le long terme. 
 
Plus facile à dire qu’à faire ? Pas nécessairement. La difficulté peut résider dans ce qu’on peut « dire » avec une 
honnêteté intellectuelle, dans la vision et dans la compréhension. Etrangement, une telle affirmation a rarement été 
tentée. Contrairement aux autres aspects de notre vie, les grands barrages ont pendant longtemps échappé à un examen 
minutieux, transparent et impartial du processus qui a permis leur émergence et leur valorisation. Cette erreur devient 
plus flagrante quand il est mis en rapport avec des investissements autrement plus faibles. Chaque jour, nous nous 
occupons à presser et à peser des fruits et des légumes afin d’obtenir un bon bénéfice sur le marché. Nous faisons un 
essai de conduite et analysons la performance des voitures avant et après avoir en avoir acheté une pour aussi peu qu’un 
millier de dollars. Avant l’achat d’une maison ou d’une affaire, nous en faisons une étude minutieuse avec la diligence 
requise.  
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Préface du Président 

Pourtant, au cours de ce siècle, nous avons, en moyenne, collectivement acheté un grand barrage par jour et il y eut bien 
peu, si jamais il y en eut, d’analyses complètes et indépendantes sur le pourquoi des barrages, leur fonctionnement au fil 
du temps et la question de savoir si nous recevons en retour un bénéfice équitable sur nos 2 billions de dollars 
d’investissement. 
 
A ce jour : 
 
Les efforts novateurs sont obligatoirement controversés. Et quand bien même la Commission mondiale des Barrages est 
par conception une instance strictement consultative, ne vous y trompez pas. Notre genèse, notre processus de travail et 
les implications de ce Rapport final sont par nature tout à fait politique. Notre mandat concerne l’élément le plus précieux 
sur terre, et cela concerne naturellement le pouvoir : Qui l’exerce ? Comment le partager ? Par quels moyens l’Etat peut-il 
au mieux en assurer l’équilibre ? 
  
Certains peuvent penser que ce Rapport rend plus difficiles les décisions concernant l’utilisation de l’eau. En mettant la 
barre plus haut, comme nous le faisons, un gouvernement doit fournir plus d’énergie et faire preuve de plus de créativité 
afin d’obtenir un résultat viable. Mais, en vérité, nous rendons ces décisions plus faciles en montrant clairement 
lesquelles, comment, où et pourquoi elles peuvent soit réussir ou échouer. 
  
Par conséquent, j’affirme que nous sommes beaucoup plus qu’une « Commission des Barrages ». Nous sommes une 
Commission qui cherche à guérir les blessures profondes que nous nous sommes infligées volontairement et qui 
s’ouvrent chaque fois que trop peu de personnes déterminent pour trop de personnes comment mieux développer ou 
utiliser les ressources hydrauliques et énergétiques. C’est souvent la nature du pouvoir et la motivation de ceux qui le 
mettent en question. Plus récemment, des gouvernements, des industries et des agences d’aide ont fait l’objet de 
contestations, à travers le monde, pour le fait de décider de la destinée de millions de personnes sans prendre en compte 
les pauvres ni même les majorités populaires des pays qu’ils prétendent aider. 
 
Afin d’accorder une légitimité à ces décisions de référence, le véritable développement doit être axé sur la population, tout 
en respectant le rôle de l’Etat comme médiateur et souvent comme représentant de leurs intérêts. Dans les pages qui 
suivent, nous n’avalisons pas la mondialisation comme un phénomène dirigé d’en haut par une poignée de personnes. 
Nous avalisons plutôt la mondialisation, en tant que phénomène dirigé d’en bas par tous les hommes, en tant que 
nouvelle approche de la politique mondiale de l’eau et du développement. 
 
Dans cette approche, nous devons nous occuper du passé avant de planifier pour le futur. L’intégrité de notre processus 
détermine celui de ce produit ; ce qui soulève un point clé. Je suis fier de signer ce travail et de diriger ce projet, mais le 
document que vous tenez n’est pas rédigé par son Président comme le sont certains rapports de commission. 
 
Il est plutôt l’œuvre de plusieurs auteurs qui étaient initialement séparés par les clivages culturels et philosophiques du 
débat. C’est en cela qu’il trouve sa vraie force. En effet, il y a l’hypothèse selon laquelle le nombre des co-auteurs est 
inversement lié à la portée des messages véhiculés. Des centaines de livres et de publications éloquentes nourrissent de 
part et d’autre le débat sur les barrages et le développement. Lorsqu’ils sont écrits par un seul auteur, ils parlent 
beaucoup mais résolvent peu de problèmes. Le Rapport final de la CMB est riche et sera mémorable, non seulement 
pour ce qu’il dit mais à cause du fait que plusieurs centaines de personnes de divers horizons se sont directement 
engagés en le disant. Il a été sculpté par l’expertise des membres de la Commission dont plusieurs avaient consacré 
toute leur vie aux problèmes d’ingénierie, environnementaux, sociaux et institutionnels des fleuves et des barrages. Nous 
avons tous été sensibles aux besoins du développement humain en écoutant les aspirations, les douleurs et les 
angoisses de chaque personne. 
 
Lente à prendre la parole, notre Commission était pressée d’écouter. Les deux camps du débat ont exposé leurs 
perspectives : des responsables de barrages qui ont l’obligation de gouverner, aux personnes affectées par les effets des 
barrages qui avaient des histoires à raconter. Par l’exposé des faits, nous avons obtenu un rapprochement qui a 
commencé à Gland, en Suisse et qui s’est poursuivi sans relâche, grâce aux sondages, aux consultations, aux études de 
cas, les propositions et les revues portant sur environ un millier de grands barrages. 
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Préface du Président 

Par ce processus, une vérité et une compréhension partagées commencèrent à émerger, et avec elles le mince fil avec 
lequel a été tissé le tissu de la réconciliation. Quand à cette Commission, les premiers points de tissage eurent lieu, peut 
être, lorsqu’une femme qui risquait sa vie en s’opposant à un grand barrage enfila l’aiguille en compagnie d’un ingénieur 
qui a bâti sa carrière à concevoir ces barrages. C’est peut-être aussi lorsque le dirigeant d’une des plus puissantes 
compagnies de technologie du monde s’allia au chef de l’un des peuples les plus fiers, mais les plus démunis du monde. 
Alors que Seattle, Toronto, Washington, Londres et Berlin sortaient défaites par de turbulentes oppositions à la 
mondialisation et au développement, nous continuions tranquillement point par point à tisser une tapisserie plus forte, 
plus ferme et plus colorée.  
 
Notre tâche est maintenant terminée. Avec ce document la vôtre a commencé. Je souhaite qu’il soit aussi facile ou 
accrocheur que les manuels populaires qui offrent des solutions simples devant des situations complexes. Nous 
reconnaissons tous les arguments et nous les intériorisons. Mais nous allons au-delà des Déclarations qui demandent de 
« reconnaître les Droits de l’Homme » ou de « rendre les ressources naturelles durables ». 
 
Quand un fonctionnaire harcelé, qui doit répondre à 48 millions de personnes privées de repos, affamées et assoiffées, 
me dit « assurer le développement est un acte viable et humain », c’est comme s’il m’avertissait en ces termes : « Opère, 
mais ne crée pas de nouvelles blessures ». Je le sais. Mais ce que je ne sais pas, c’est comment y parvenir. Pour 
expliquer comment développer les ressources en eau de façon à n’épuiser ni mes mandants ni les ressources dont nous 
dépendons tous, nous devons aller au-delà des trivialités. Nous n’obtiendrons pas notre guérison avec des anecdotes, 
mais plutôt par une argumentation complexe, cohérente et cohésive qui montre clairement où nous étions, ce qui s’est 
passé, pourquoi nous étions en conflit et comment nous pouvons nous soigner par une compréhension appropriée. 
 
Cela nous engage à nous débarrasser d’abord de nos conceptions erronées. Aujourd’hui, les demandes sont trop 
complexes, notre technologie trop avancée, nos mandants trop nombreux, nos options trop nombreuses pour nous 
permettre une solution unique. Par exemple, imaginez un barrage type. Vous imaginez peut-être une bonne structure 
parabolique, faite en béton, qui semble fournir l’électricité bon marché grâce à des turbines placées à sa base. Les 
ingénieurs l’adorent, les écologistes le maudissent et les autochtones perdent leur culture à son profit. Les pêcheries 
traditionnelles s’effondrent après sa construction, mais les inondations diminuent également. Il ne pollue ni l’eau, ni l’air 
alors qu’il alimente les villes avoisinantes en eau et transforme les sols arides en terres arables et riches. Les habitants et 
les animaux ont été délocalisés mais les résultats économiques de l’opération ont été positifs. Le barrage incarne les 
ambitions des hommes d’Etat, mais quand les politiciens s’approchent avec leurs plans ambitieux, des personnes 
inquiètes soulèvent des pancartes disant « protégez notre cher fleuve ». 
 
Cette image était la mienne. C’était ce que j’imaginais au début, quand je venais de prendre en main le Ministère des 
Eaux et Forêts sous le régime de Nelson Mandela. Mes cinq années d’expérience pratique ont tempéré cette vision. Mon 
passage à la présidence de cette Commission l’a fait voler en éclat.  
 
Au lieu de mon archétype, j’ai vu des barrages construits avec de la terre et des barrages qui ne produisent pas de 
l’électricité, des barrages appréciés par les écologistes et des barrages décriés par les ingénieurs. J’ai vu également des 
barrages utilisés des siècles durant par des populations autochtones et des barrages qui ont développé les pêcheries. J’ai 
vu des barrages causant des inondations mortelles et des barrages qui ont changé la composition chimique des fleuves 
ou augmenté les émissions nettes de gaz à effet de serre. J’ai vu  des avantages de barrages passer sous le nez  de 
communautés riveraines assoiffés pour prendre la direction de la ville, ainsi que des barrages éroder et épuiser de riches  
sols par l’engorgement et la salinité. J’ai vu des barrages qui n’ont déplacé personne, des barrages qui ont créé des 
zones humides et du travail, des barrages coûter trois fois leur budget, et des barrages complètement abandonnés, 
n’ayant même plus une valeur symbolique. Puis j’ai vu des politiciens s’approcher des fleuves avec des plans ambitieux 
et bureaucratiques, auxquels s’opposaient des activistes locaux qui criaient : « sauvez notre cher barrage ». 
 
Quelles que soit ce que vous connaissez ou ce que vous pensez connaître des barrages, vous ne pouvez pas lire ce 
rapport et garder vos hypothèses intactes. Aussi sceptique que vous puissiez être, vous finirez par changer pour le 
meilleur. Car la vérité est qu’il n’existe pas de barrage type. 
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Préface du Président 

Pourtant, les décisions qui ont abouti à la construction de ces barrages partagent beaucoup d’aspects. Des formes claires 
se sont détachées et toutes les parties se sont rencontrées. Nous avons tous obtenu un consensus et mis en place un 
processus de guérison qui, nous l’espérons, portera ses fruits. Nous mettons également ce manuel à votre disposition. 
Lisez-le avec beaucoup d’attention et non pas d’un trait, en pensant à la manière dont cela peut s’appliquer à vos besoins 
spécifiques et à vos programmes. Il est rigoureux sans être rigide. Il considère les Etats comme un instrument de 
développement et reconnaît également la nécessité de la participation populaire. Il est impartial, avec une tonalité de 
conseil, mais autoritaire dans son application pratique. 
 
On dit que si nous ne maîtrisons pas la technologie, la technologie nous maîtrisera. Dans le passé, notre totale 
dépendance vis-à-vis de la technologie des grands barrages a pesé sur nous de tout son mystère non élucidé. Elle s’est 
érigée comme un mur de séparation massif entre nos rives gauche et droite, entre l’amont et l’aval de nos fleuves. La 
Commission a accompli sa tâche. Et maintenant, la technologie sera peut-être gardée sous notre contrôle, empreinte 
d’unité et de démocratie, caractères que nous possédons tous. Ainsi, nous pourrons faire face, avec confiance et 
assurance, à la pénurie d’eau qui arrive, en sachant qu’on ne doit pas se battre pour l’eau. L’eau est pour la conservation. 
L’eau est pour se baigner. L’eau est pour être bue. L’eau est pour être partagée. L’eau, grâce à ce rapport, peut devenir 
notre catalyseur pour la paix. 
 
 
 

Professeur Kader Asmal, Président 
de la Commission mondiale des Barrages. 

 
 
 
 

 
J’aimerais, au nom de la Commission, exprimer nos remerciements particuliers aux personnes 
suivantes qui, avec plusieurs autres amis, partenaires et contributeurs au processus de la CMB, ont 
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Bruce Babbit, Sadi Baron, Ger Bergkamp, Richard Bissell, Robert Bos, Peter Bosshard, Rodney 
Bridle, John Briscoe, Ian Curtis, Shripad Dharmadhikary, Bert Diphoorn, Osmar Vieira de Filho, Luis 
Garcia, Raymundo José S. Garrido, Pham Hong Giang, Liane Greeff, George Green, Biksham 
Gujja, Geir Y. Hermansen, Kaare Hoeg, Ann Jennervik, Olav Kjorven, Jean-Etienne Klimpt, Manfred 
Konukievitz, M. L. Chanaphun Kridakorn, Maritta Koch-Weser, Nicolas Lapham, Donald O’Leary, 
Patrick McCully, David McDowell, Joseph Milewski, Reatile Mochebelele, Naoki Mori, Takehiro 
Nakamura, Peter van Niekerk, Raimundo Nonato do C. Silva, Tilak Ranaviraja, Frances Seymour, 
Aly Shady, Jaswant Singh, Jan Strömblad, Even Sund, Sardar Mohammed Tarik, Allan Taylor, 
Martin Ter Woort, Himanshu Thakkar, Klaus Töpfer, Dao Trong Tu, Mike J. Tumbare, Mumtaz 
Türfan, Michael Wiehen, James Wolfensohn, Mahmoud Abu Zeid, Tor Ziegler et Brigit Zimmerle. 
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Avant-propos des Commissaires 

 

Avant-propos des Commissaires 
   

 
 
  
         

 

La Commission mondiale des Barrages (CMB) est 

née à la suite d’un petit, mais significatif atelier 

parrainé par l’UICN et la Banque Mondiale tenu à 

Gland, en Suisse, en avril 1997. 

 

Les défenseurs de divers intérêts se sont retrouvés 

pour débattre des problèmes très controversés liés 

aux grands barrages. A la surprise des participants, 

leurs profonds désaccords sur les avantages des 

grands barrages pour le développement, ne les ont 

pas empêchés de parvenir à un consensus. Ce 

consensus incluait la proposition de création d’une 

Commission mondiale des Barrages. 

 

En tant que commissaires, nous avons été honorés 

de servir dans la CMB pendant les deux dernières 

 
 
 
 

années et demie.  
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Avant-propos des Commissaires 

Représentant toutes les parties du débat, nous avons travaillé comme une équipe internationale et autonome. Nous 

tre dernier projet du rapport, nous avons inclus « un 
ommentaire » fait par l’un des Commissaires qui n’avait pas pu participer à la dernière réunion. Ce commentaire nous 

té civile, l’obligation de protéger les écosystèmes menacés et de 
réserver la Planète Terre pour les générations futures, font tous partie du contexte global. Toute politique concernant les 

Nations Unies pour le Développement, nous a rappelé au 
oment opportun que les droits à la sécurité et aux libertés fondamentales, ainsi qu’au développement humain 

ensemble de 
ouvelles connaissances aux bases de données et aux informations déjà existantes sur les grands barrages, tout en 

omment avons-nous réalisé ceci ? En premier lieu, en créant un Forum de 68 parties prenantes qui a pour objectif de 

 experts et des analystes 
 développement de la Base de connaissances de la CMB et pour des ressources financières, en vue de soutenir le 

avions pour tâche d’entreprendre un examen rigoureux et indépendant sur la pertinence du développement de grands 
barrages, afin d’évaluer les alternatives et de proposer des orientations pratiques pour de futures prises de décisions.  
 
Depuis le début de nos travaux, en mai 1998, nous nous sommes retrouvés 9 fois. Nous avons écouté les différents 
points de vue de chacun, dans un véritable esprit d’ouverture et de volonté de trouver un accord commun. Nous avons 
tous trouvé que le processus était un d’apprentissage, riche d’enseignements même si par moments il nous mettait mal à 
l’aise. Ce document consensuel est le résultat de notre travail. Mais ce serait injuste pour le processus de suggérer que 
nous en sommes sortis avec exactement le même esprit. Les différences individuelles demeurent. Cependant, nous nous 
sommes tous mis d’accord sur les principes et les valeurs fondamentaux qui sous-tendent ce rapport et sur les lignes 
directrices que nous offrons pour aller de l’avant. Dans no
c
présente les points de vue supplémentaires de ce Commissaire concernant les conclusions et les recommandations que 
nous avons développées en tant que groupe de Commissaires. 
 
La CMB présente son produit dans un environnement international en rapide mutation. Les débats prolifèrent sur 
comment conserver la précieuse ressource de base du monde, tout en satisfaisant aux besoins des populations 
croissantes et avides de progrès économiques. Les conditions des investissements, les termes de l’échange, la 
démocratisation, le rôle de l’Etat, le rôle de la socié
p
projets de grandes infrastructures (qu’il s’agisse de barrages, d’autoroutes, de centrales électriques, ou d’autres méga 
installations) doit être développée dans ce contexte. 
 
Au même moment, d’autres perspectives sur les Droits de l’Homme et le Développement s’expriment plus clairement. Le 
droit au développement, adopté par l’Assemblée Générale des Nations Unies en 1986 soutient que « le développement 
est un processus intégral qui a pour objectif d’apporter une amélioration durable du bien être de la population entière…. » 
Récemment, des condamnations verbales du processus de mondialisation ont mis en exergue le fait que trop de 
personnes sont en train d’être distancées par ceux qui avancent plus vite. Ces condamnations avaient intensifié cet appel 
en faveur d’une meilleure qualité de vie pour l’humanité entière et non pas pour certains seulement. Le Rapport sur le 
Développement humain, publié en 2000 par le Programme des 
m
constituent les deux faces d’une même médaille et que lorsque les « Droits de l’Homme et le Développement humain 
évoluent ensemble, les deux se renforcent mutuellement ». 
 
En tant que Commission internationale, notre processus a été exceptionnel dans la prise en compte de toute une gamme 
d’intérêts et d’opinions considérés avant comme irréconciliables. Nous avons étudié la preuve produite et les opinions 
exprimées par un large éventail de parties prenantes, dont les organismes gouvernementaux, les populations affectées 
par les projets et les organisations non gouvernementales. Les mouvements populaires, l’industrie de constructions de 
barrages, les agences de crédit à l’exportation, les investisseurs privés et la communauté internationale de 
développement en faisaient également partie. Grâce à ce programme de travail, la Commission a ajouté un 
n
cherchant d’autre voies et moyens à emprunter pour répondre aux exigences de l’irrigation de la distribution d’eau 
potable, de l’énergie, du contrôle des inondations et aux processus de planification du développement. 
 
C
jouer le rôle caisse de résonnance et de groupe consultatif pour la CMB. Le Forum nous a permis d’atteindre d’autres 
partenaires au débat et de sonder ceux dont l’appui pour ce rapport est indispensable pour son utilisation efficace. 
 
En second lieu, en nous appuyant sur la grande communauté des parties prenantes pour des
dans le
travail de la Commission. A ce jour, 53 organisations publiques, privées et de la société civile ont promis de l’argent à la 
CMB. Ce modèle de financement indépendant est particulier aux commissions internationales.  
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En troisième lieu, en entreprenant un programme de quatre consultations régionales dans les différentes parties du 
monde, ce qui attira des contributions d’un réseau encore plus étendu de parties intéressées. Ceci a créé une plate forme 
où toutes les voies pouvaient être entendues. Ensemble, 1.400 personnes venant de 59 pays et de toutes les catégories 
de parties prenantes ont pris part à ces consultations régionales. La CMB a également participé à deux audiences sur les 
rands barrages organisées à son bénéfice par des ONG en Afrique du Sud et en Europe. Au cours de ses deux années 

mmune, 
s études de cas ont été menées d’une manière transparente et participative, en recueillant les contributions de toutes 

ques : les questions 
ociales, les questions environnementales, les questions économiques et financières, les questions liées à l’évaluation 

inalement, en entreprenant une enquête exhaustive globale sur 125 barrages, dont nous nous sommes servis pour 

emière grande 
vue mondiale indépendante qui traite des aspects essentiels des performances de barrages. Dans plusieurs cas, les 

 dans l’allocation des ressources et la répartition des avantages, la durabilité dans 
utilisation de la base de ressources mondiales en baisse, la franchise et la participation aux processus de prise de 

est un début dynamique que les autres pourront faire avancer dans l’avenir. 
ous espérons également que les leçons tirées de nos analyses sur les grands barrages seront pertinentes pour d’autres 

g
de vie, la Commissions a reçu 947 contributions provenant de plus de 80 pays. Nous les avons toutes enregistrées dans 
une base de données centrale accessible par internet. 
 
En quatrième lieu, en initiant huit études de cas indépendantes, menées de façon approfondie sur des projets 
spécifiques² de grands barrages et deux études sur deux pays (l’Inde et la Chine). Utilisant une méthodologie co
le
les parties prenantes à travers un vaste processus de consultations. Nous avons utilisé les conclusions de toutes ces 
études et contributions pour documenter un produit central du Rapport : la Revue globale des Grands Barrages. 
 
En cinquième lieu, en entreprenant 17 Revues thématiques avec la collaboration des experts issus d’une gamme variée 
de disciplines, de nationalités et d’institutions. Ces revues se divisent en cinq catégories thémati
s
des options et les questions institutionnelles. Une fois encore, nous avons effectué ces revues d’une manière 
participative, en commanditant plus de 100 communications avec une revue complète par des pairs. 
 
F
« vérifier par recoupements » les conclusions des études individuelles. L’Enquête de vérification par recoupements a 
fourni un ensemble de données fondamentales sur les tendances, permettant de compléter la base de connaissances. 
 
Nous avons pleine conscience que ce recueil de données ne peut et ne doit pas être considéré comme le verdict final 
concernant l’histoire des grands barrages. La CMB a examiné à des degrés variables d’intensité près de 1.000 barrages. 
Ceci n’est qu’une petite fraction de plus de 45.000 grands barrages à travers le monde. Il y avait dans le passé peu de 
données systématiques concernant les projets de barrages et sans des données de base, nous ne pouvons pas parvenir 
à des conclusions définitives sur certains types d’impacts. Quand bien même le rapport de la CMB est la pr
re
impacts sont encore vivaces et continueront sur plusieurs années à venir. Pour cette raison, il est important que les futurs 
gestionnaires de barrages fassent des évaluations systématiques et soutenues de leurs performances. 
 
En effectuant notre revue, nous n’avions pas essayé d’évaluer des barrages individuels. Nous avons découvert que 
l’expansion sans précédent de la construction de grands barrages au cours du siècle dernier, en vue de l’exploitation pour 
l’irrigation, la consommation domestique et industrielle, la production de l’électricité et la gestion des crues, a nettement 
profité à beaucoup de personnes dans le monde. Néanmoins, cette contribution positive des grands barrages au 
développement a été gâché dans de nombreux cas par d’importants impacts environnementaux et sociaux qui, analysés 
à partir de nos valeurs contemporaines, sont inacceptables. Nous avons cherché à tirer des leçons du passé, afin de faire 
des recommandations pour l’avenir, à travers un prisme de développement équitable et durable. Ce développement est 
fondé sur cinq objectifs : l’équité
l’
décisions, l’efficience dans la gestion du développement des infrastructures existantes et la responsabilité envers les 
générations présentes et futures. 
 
Dans le monde actuel en voie de mondialisation accélérée, le processus de la CMB ouvert une nouvelle piste pour la 
formulation générale de politique gouvernementale concernant les problèmes de développement équitable et durable. Ce 
Rapport est un test à partir duquel ce processus sera évalué. Nous espérons que le cadre de politique et les lignes 
directrices pratiques pour la mise en œuvre présentés ici vont ajouter une valeur significative aux normes existantes et 
constituer la base d’une meilleure pratique en matière de développement hydraulique et énergétique. Ceci n’est qu’un 
commencement, mais nous espérons que c’
N
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grands projets d’infrastructures et que le cadre de développement et de mise en œuvre de politiques que nous avons 
identifié sera largement mis en application.  
 
La vie de la Commission mondiale des Barrages s’achève avec la publication de ce Rapport. Pour les commissaires, ce 
fut un processus passionnant, plein de défis et enrichissant. Il n’aurait pas été possible sans l’inlassable engagement 
d’une équipe extraordinaire de professionnels au Secrétariat. Mais en plus, nous sommes redevables à des centaines de 
ersonnes partout dans le monde qui, le plus souvent à leurs propres frais, nous ont offert en abondance leurs 
nnaissances, leur expertise et leurs expériences vécues, à travers des documents, des contributions et des 

résentations, ajoutant lumière et vie à ce rapport sur les grands barrages. 
 
 
 

p
co
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Résumé exécutif 

 

Résumé exécutif 
   

 
  
         

 

Le débat mondial sur les grands barrages est à la fois 

très complexe et fondamentalement simple. Il est 

complexe parce que les problèmes ne se confinent 

pas uniquement à la conception, à la construction et 

au fonctionnement des barrages. Ils englobent plutôt 

une panoplie de choix sociaux, environnementaux et 

politiques dont dépend l’aspiration de l’homme au 

développement et à une vie meilleure.  

 

Les barrages ont un impact important sur le 

changement des cours d’eau et sur l’utilisation des 

ressources naturelles, ce qui entraîne fréquemment 

une réaffectation des avantages des riverains aux 

nouveaux groupes de bénéficiaires au niveau régional 

ou national. Au cœur même du débat sur les barrages 

se posent des problèmes d’équité, de gouvernance, 

de justice et de pouvoir ; des problèmes qui sont à 

l’origine des nombreux et très difficiles problèmes que 

rencontrent les êtres humains.  
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Résumé exécutif 

 
Le débat sur les barrages est simple parce que derrière la panoplie de faits et de chiffres, de données économiques et 

chniques, il existe un certain nombre de principes de base qui sont facilement assimilables.  

nette, 
’améliorer la prise de décision relative aux ressources en eau et en énergie, réalisant ainsi de meilleurs résultats.  

mes 
rincipes qui découlent des engagements généraux envers les droits de l’homme, le développement et la durabilité.  

m des parties prenantes de la CMB et, 
ttéralement, par des centaines d’experts individuels et de personnes affectées. 

s de la société civile et aux populations affectées, en 
n mot à l’éventail des parties prenantes au débat sur les barrages. 

lectées et analysées par la 
ommission apportent un soutien manifeste au message principal contenu dans ce rapport. 

Nous pe n

■ t contribué au développement des êtres humains et les avantages qu’on en a 

■  
ersonnes 

■ 

■ 
en termes de développement des ressources en eau et en énergie) de s’asseoir et de discuter 

nt 

■ 
nt les projets peu favorables dès le 

début, offrant ainsi comme choix, les seules options sur lesquelles les parties prenantes clé sont d’accord 

in critique et offrent une marge de manœuvre pour le progrès 
qu’aucun e 
développe e nergétique puisse :  

ues du 
développement ; 

te
 
Une fois maîtrisés et appliqués de manière systématique, ces principes permettent non seulement une avancée 
considérable dans le traitement de la controverse sur les barrages, mais ils permettent également, de façon 
d
 
En identifiant ces principes, la Commission mondiale des Barrages (CMB) n’a pas eu à chercher loin. Ce sont les mê
p
 
Notre rapport raconte une histoire à multiples facettes ; mais nous en tirons des conseils simples et pratiques qui 
devraient nous guider dans nos prises de décision à venir sur le développement des ressources en eau et en énergie. Le 
rapport est le résultat de plus de deux années d’étude, de dialogue et de réflexions intenses sur tous les aspects du débat 
sur les barrages, menés par la Commission, le Secrétariat de la CMB, le Foru
li
 
Il contient tous les résultats significatifs provenant de ce travail et montre tout ce que la Commission croît être important 
pour être transmis aux gouvernements, au secteur privé, aux acteur
u
 
Les faits que nous présentons sont captivants. Nous sommes sûrs que les données col
C
 

nso s qu’il ne peut plus y avoir de doute justifiable en ce qui concerne ce qui suit :  

Les barrages ont largemen
tirés sont considérables.  

Dans un trop grand nombre de cas, un prix inacceptable et souvent inutile a été payé pour obtenir ces
avantages (en particulier en termes de développement social et environnemental) par les p
déplacées, les communautés vivant en aval, les contribuables et l’environnement naturel.  

Le manque d’équité dans la répartition de ces avantages a fait soulever la question de la valeur de plusieurs 
barrages pour ce qui est de la satisfaction des besoins en eau et en énergie, lorsqu’on les compare avec les 
alternatives. 

En permettant à tous ceux dont les droits sont concernés et qui subissent les risques liés aux différentes 
options (
autour d’une même table, les conditions d’une résolution positive des intérêts divergents et des conflits so
créées. 

Les résultats des négociations permettront d’améliorer dans une large mesure l’efficience, en termes de 
développement, des projets hydrauliques et énergétiques, en élimina

comme étant les meilleures pour satisfaire les besoins en question.  
 
La direction que nous devons prendre est claire. Il s’agit de surmonter les barrières traditionnelles de la façon de penser 
et de faire face à ces problèmes à partir d’une nouvelle perspective. Nos recommandations développent une méthode de 
raisonnement et un cadre qui répondent à ce beso

e autre perspective ne peut offrir. Ils permettront de faire en sorte que la prise de décision en matière d
m nt hydraulique et é

■  refléter une approche globale qui intègre les dimensions sociales, environnementales et économiq
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Résumé exécutif 

■ créer de plus hauts niveaux de transparence et de certitude pour tous ceux qui sont concernés et  

accroître les niveaux de confianc■ e dans la capacité des nations et des communautés à satisfaire leurs 

nt que le scénario consistant à « mener les 
ffaires comme d’habitude » n’est ni une option faisable ni une souhaitable. 

au et développement : un contexte en mutation  

besoins en eau et en énergie. 
 
Il n’existe pas de raccourci sur le chemin du développement équitable et durable. Les preuves de succès et d’échec que 
ous présentons dans ce rapport donnent les meilleures raisons qui montren

a
 
 
E

 
 
Les décisions clé ne concernent pas les barrages en tant que tels, mais plutôt les options de développement relatives à 
l’eau et à l’énergie. Elles sont directement liées à l’un des plus grands défis auxquels le monde est confronté en ce début 
de siècle : la nécessité de repenser la gestion des ressources en eau douce. Au niveau mondial, un certain nombre 
d’initiatives et de rapports ont mis en évidence l’effet tragique des prélèvements, par l’homme, d’eau des lacs, des cours 
’eau et des aquifères dans le monde. La quantité tod tale des prélèvements annuels est maintenant estimée à 3.800 

a s, l’équité et la réponse qu’il faut aux besoins croissants. Cela affecte les 
relations

■ entre les secteurs agricoles et industriels nationaux ;  

mpétition. Il s’agit de trouver les voies pour partager les ressources en eau de manière équitable et 

au au premier plan du programme de développement durable. 

0 grands barrages à travers le monde ont joué un rôle 

kilomètres cubes, soit deux fois plus qu’il y a 50 ans.     
 
Le scénario qui se déroule actuellement en matière d’utilisation de l’eau dans plusieurs parties du monde est celui d’un 
souci croiss nt en ce qui concerne l’accè

 : 

■  au sein et entre les nations ; 

■ entre les populations rurales et urbaines ; 

■ entre les besoins humains et les exigences pour un environnement sain. 
 
Le défi n’est pas de se mobiliser afin de sortir victorieux de la compétition, mais plutôt de coopérer afin de concilier les 
esoins en cob

durable ; voies qui permettent de satisfaire les besoins, aussi bien ceux de l’environnement que ceux du développement 
économique.  
 
Ces besoins sont intimement liés et notre défi est d’aider à la résolution de ces intérêts divergents de manière collective. 
Trouver des solutions équitables et durables sera à l’avantage ultime de tous. 
 
L’impérieuse nécessité d’alimenter en eau les populations et les économies en situation de croissance (alors que décroît 
le niveau des nappes, que se dégrade la qualité de l’eau et que les possibilités de prélèvements des eaux de surface sont 
mitées) ont placé la gestion durable des ressources en eli

Bien que la compétition croissante pour l’eau laisse entrevoir un large éventail de sources de conflits, elle encourage 
aussi de nouvelles formes de coopération et d’innovation.  
 
es scénarios terrifiants en matière de demande en eau ne doivent pas occulter le fait que les voies de développement L

qui permettent de satisfaire et de gérer la demande existent et que des choix sont disponibles. L’histoire montre que la 
voie de la coopération a plus souvent été choisie plutôt que celle des conflits. Cela doit être pareil pour notre avenir.             
  
Au cours du 20e siècle, les grands barrages sont apparus comme l’un des outils les plus significatifs et les plus visibles en 

atière de gestion des ressources en eau. Au moins 45.00m
important en permettant aux communautés et aux économies d’utiliser les ressources en eau pour la production vivrière 
et énergétique, la maîtrise des crues et l’usage domestique. 
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Les estimations actuelles indiquent qu’environ 30 à 40 pour cent des terres irriguées à travers le monde le sont à partir de 

e de 
ersonnes) synonyme de développement et de progrès économique. Considérée comme symbole de modernisation et de 

ette tendance a atteint son point culminant dans les années 1970, une époque où, en moyenne, deux ou trois grands 

és. Ceux-ci incluent des 
onsidérations concernant la sécurité alimentaire, l’emploi local, le développement des capacités, l’électrification rurale et 

onsidérés comme évidents, alors que les coûts de construction et de fonctionnement avaient 
ndance à être limités à des considérations purement économiques et financières qui faisaient des barrages une option 

rs d’eau ont été affectés par les barrages et les détournements. La nature et la portée des impacts des barrages 
ur les communautés affectées et sur l’environnement sont maintenant reconnues comme problèmes clé au niveau du 

 façon à 
fléter la diversité régionale, l’expertise et les points de vue des différentes parties prenantes. La CMB fut créée comme 

t à titre personnel et ne représentant ni une institution ni un pays.  
 
Les deux j

des 

■ in, des critères, des lignes directrices et des normes acceptables au niveau 

r même du débat sur les barrages. Cette même question de choix (dans la prise de 
écision) est également au cœur des travaux de la Commission. L’objectif de notre rapport est d’améliorer la manière 

 

barrages et que les grands barrages génèrent 19% de l’électricité dans le monde.  
 
Des années 1930 aux années 1970, la construction de grands barrages était devenue (aux yeux d’un grand nombr
p
la capacité des êtres humains à maîtriser la nature, la construction des barrages s’est considérablement accentuée.  
 
C
barrages étaient mis en service chaque jour, quelque part dans le monde.  
 
Alors que les avantages immédiats étaient considérés comme suffisants pour justifier les énormes investissements 
réalisés (l’investissement total pour les grands barrages qui existent dans le monde est estimé à plus de 2.000 milliards 
de dollars US) les avantages secondaires et tertiaires étaient également souvent mentionn
c
le développement des infrastructures physiques et sociales, telles que les routes et les écoles.  
 
Les avantages étaient c
te
hautement compétitive. 
 
Au fur et à mesure que les expériences s’accumulaient et que de meilleures informations sur les performances et effets 
des barrages devenaient disponibles, le coût total des grands barrages a commencé à apparaître comme un sérieux 
problème social. L’opposition aux barrages s’accentuait au fur et à mesure que devenaient disponibles les informations 
sur l’impact des barrages sur les populations, les bassins des cours d’eau et les écosystèmes. Au départ, le débat et la 
controverse étaient concentrés sur des barrages spécifiques et leurs impacts locaux. Progressivement, ces conflits 
d’origine locale ont évolué en un débat global sur les coûts et avantages des barrages. Des estimations d’ensemble sur la 
portée de ces impacts indiquent que 40 à 80 millions de personnes ont été déplacées par les barrages, tandis que 60% 
des cou
s
débat.  
 
La création de la CMB est le résultat de ce débat. Etablie en 1998, à travers un processus sans précédent de dialogue et 
de négociations qui a inclus des représentants des secteurs public et privé et de la société civile, elle entama ses travaux 
en mai de la même année sous la présidence du Professeur Kader Asmal, alors Ministre des Eaux et Forêts de l’Afrique 
du Sud et qui devint par la suite Ministre de l’Education. Les 12 membres de la Commission furent choisis de
re
organe indépendant, chaque membre agissan

ob ectifs de la Commission furent :  

■ de faire le point sur l’efficacité des grands barrages en matière de développement et une évaluation 
alternatives de développement concernant les ressources en eau et en énergie et 

de développer, au beso
international pour la planification, la conception, la construction, le fonctionnement, le suivi et la mise hors 
service des barrages. 

 
La décision de construire un grand barrage, la manière dont cette décision fut prise, ainsi que les opinions et points de 
ue qui furent exprimés sont au cœuv

d
dont de telles décisions sont prises.  
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La Revue globale des grands barrages par la CMB 
 

 
Une grande partie des travaux de la Commission inclut une revue étendue et indépendante de l’expérience avec les 
grands barrages. La Base de connaissances de la CMB, qui en résulte, inclut huit études de cas détaillées de grands 
barrages, des revues de pays sur l’Inde et la Chine, un document de synthèse sur la Russie et les Nouveaux Etats 
Indépendants, une enquête de vérification par recoupements sur 125 barrages existants, 17 documents de revues 
thématiques, ainsi que les résultats de consultations publiques et plus de 900 contributions mises à la disposition de la 
Commission. Ces éléments ont fourni la base pour l’évaluation de l’efficacité technique, financière, économique, 
environnementale et sociale des grands barrages et pour la revue de leurs alternatives. La revue a souligné les 
roblèmes critiques relatifs à la gouvernance et au respect des règles et des normes qui sont maintenant associées aux 

 débat sur les barrages. La présentation de cette analyse ne néglige 
as les avantages tirés des barrages, mais il doit surtout soulever la question relative à la raison pour laquelle certains 

utres pas. 

ique 
ont apparues et ont été aggravées par d’importants impacts sociaux et environnementaux dont les coûts sont souvent 

 substantielles de projets achevés sont peu nombreuses et limitées dans leur portée. En 
utre elles n’intègrent pas suffisamment les catégories et l’échelle des impacts et ne sont pas adéquatement liées aux 

 
En évalu  l

■  
ntages sociaux qui leur sont associés), avec une part considérable en deçà des objectifs 

 

■ 

■ rrages sur les écosystèmes ont 
rencontré peu de succès dû au manque d’attention pour anticiper et éviter ces impacts, à la mauvaise 

p
grands barrages.  
 
L’évaluation s’est faite sur la base des objectifs établis pour les grands barrages par leurs promoteurs (les critères qui 
sont à la base de l’approbation par les autorités publiques). Au cours de la revue de ces expériences, la Commission a 
examiné un large éventail de barrages. Son analyse a mis un accent particulier sur les raisons permettant de comprendre 
pourquoi, comment, et où les barrages n’ont pas atteint leurs résultats escomptés ou des résultats inattendus qui 
permettent d’expliquer les problèmes à la base du
p
barrages atteignent leurs objectifs et d’a
 
Efficacité des grands barrages 
La base de connaissances montre que des insuffisances au niveau de l’efficacité technique, financière et économ
s
supportés, de façon disproportionnée, par les pauvres, les populations autochtones et d’autres groupes vulnérables. 
 
Etant donné les montants élevés des capitaux investis dans les grands barrages, la Commission a été troublée de 
constater que les évaluations
o
décisions sur les opérations.  

ant es grands barrages passés en revue par la Commission, nous avons constaté que : 

Les grands barrages présentent une grande variabilité dans la fourniture des services en eau et en énergie
projetés (et les ava
physiques et économiques fixés, tandis que d’autres continuent de générer des avantages après 30 à 40 
ans d’exploitation. 

■ Les grands barrages ont montré une tendance marquée de retards dans les programmes d’exécution et de
dépassements importants dans les coûts. 

■ Les grands barrages conçus pour l’irrigation n’ont, dans leur ensemble, pas atteint les objectifs physiques 
fixés, n’ont pas recouvré leurs coûts et ont été économiquement moins rentables que prévu. 

Les grands barrages hydro-électriques tendent à avoir des résultats proches mais encore en dessous des 
objectifs de production d’électricité. Ils atteignent généralement leurs objectifs financiers, mais ont une 
efficacité économique variable au regard des objectifs, certains affichant des résultats en-deçà et d’autres 
des résultats au-dessus. 

■ En général, les grands barrages ont un large éventail d’impacts sur les cours d’eau, les bassins versants et 
les écosystèmes aquatiques. Ces impacts sont plus négatifs que positifs et, dans de nombreux cas, ils ont 
conduit à des pertes irréversibles d’espèces et d’écosystèmes. 

Les efforts menés jusqu’à présent pour remédier aux impacts des grands ba
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qualité et à l’incertitude des prévisions, aux difficultés à cerner tous les impacts et à des mesures 
d’atténuation dont la mise en œuvre et la réussite n’ont été que partielles.  

Le défaut répété et systématique d’évaluer l’éventail des impacts négatifs potentiels et de mettre en œuvre 
des programmes d’atténuation, de recasement et de développement appropriés pour les personnes 
déplacées, ainsi que le défaut de prendre en compte les conséquences des grands barrages su

■ 

r les moyens 
u, 

nautés affectées. 

ands 
on de ces coûts et avantages), est considéré comme 
de l’homme et du développement durable.  

situations sp
ressources n

■ rage sont disponibles actuellement (y compris au niveau de la gestion de la 
 améliorer ou 

■ rformance des barrages et des autres options. 

es en 

■  

res au niveau des marchés aux barrières 

                   

d’existence en aval, ont conduit à la paupérisation et à la souffrance de millions de personnes, donnant lie
à travers le monde, à une opposition croissante aux barrages, par les commu

■ Dans la mesure où les coûts environnementaux et sociaux n’ont pas suffisamment été pris en compte en 
termes économiques, la vraie rentabilité de ces programmes demeure floue. 

 
Peut-être, ce qui est plus important à souligner, est le fait que les groupes sociaux qui supportent les coûts sociaux et 
environnementaux, ainsi que les risques liés aux grands barrages, en particulier les pauvres, les personnes vulnérables 
et les générations futures, ne sont plus souvent pas les groupes qui bénéficient des services en eau et en électricité et 
es avantages qui en découlent. Adopter une approche « bilancielle » pour évaluer les coûts et les avantages des grd

barrages (où de grandes inégalités existent au niveau de la répartiti
inacceptable, étant donné les engagements pris vis-à-vis des droits 
 
Options en matière de services d’eau et d’électricité  
De nos j rsou , il existe toute une panoplie d’options pour fournir les services d’eau et d’électricité, quoique dans des 

écifiques, le coût et la faisabilité de ces options puissent varier selon des contraintes telles que le potentiel de 
aturelles et la localisation du site. La Commission a constaté que : 

De nombreuses options sans bar
demande, de l’efficacité de l’offre et des nouvelles options d’offre). Ces options peuvent aider à
à accroître les services d’eau et d’électricité et à satisfaire les besoins progressifs de développement dans 
tous les segments de la société. 

Il existe une grande marge pour améliorer la pe

■ La gestion de la demande, la réduction de la consommation, le recyclage, les mesures pour l’efficacité dans 
l’offre et dans l’utilisation finale, ont tous un grand potentiel pour réduire la pression sur les ressourc
eau dans tous les pays et régions du monde.  

Un certain nombre d’options relatives à l’offre à toutes les échelles sont apparues, allant de petites sources
de production réparties dans l’espace ou de systèmes de collectes d’eau et de récupération d’eau 
localisées, aux réseaux électriques régionaux interconnectés. Elles peuvent, individuellement ou 
collectivement, améliorer ou accroître la fourniture des services d’eau et d’énergie en temps opportun, de 
manière rentable et acceptable au public. 

■ Des options décentralisées et à petite échelle (micro systèmes hydro-électriques, systèmes solaires à 
l’échelle d’une maison, systèmes à éoliennes et à biomasse) basés sur des sources renouvelables locales 
offrent des potentialités à court et même à long terme, en particulier dans les zones rurales éloignées des 
réseaux centralisés d’approvisionnement. 

■ Des obstacles quant à l’adoption de ces options vont des barriè
institutionnelles, intellectuelles et financières. Un éventail de mesures d’incitation (quelques unes cachées) 
qui favorise les options conventionnelles freine le taux d’adoption des alternatives.                                              

  
Prise de décision, planification et dispositifs institutionnels 
La décision relative à la construction d’un barrage est influencée par plusieurs variables qui vont au delà des 
considérations techniques immédiates. Comme choix de développement, les grands barrages ont souvent servi de point 
focal des intérêts et aspirations des milieux politiques, des agences gouvernementales centralisées, des donateurs 
internationaux et de l’industrie de la construction des barrages. Ils n’ont pas fourni une évaluation exhaustive des 
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alternatives disponibles. La participation de la société civile a varié en fonction de l’ampleur du débat et de l’ouverture aux 
discussions politiques dans le pays. Cependant, la Revue globale de la CMB a rapporté de fréquents défauts de 

connaissance des personnes affectées en vue de leur donner le pouvoir pour participer au processus. Dans certains 

on des projets de grands barrages étaient initialement confinées aux aspects 
chniques et à l’application stricte d’analyses coûts-bénéfices. Historiquement, les impacts sociaux et environnementaux 

édures d’évaluation avaient eu lieu 
ans des pays et institutions particuliers, il apparut que, dans les années 1990, « les affaires comme à l’accoutumé » 
vait souvent prévalu. En outre, les imperfections et les iniquités du passé sont restées sans solution, l’expérience avec 

t été mauvaise. 

re
cas, les opportunités de corruption offertes par les barrages en tant que projet d’infrastructure d’envergure ont davantage 
dénaturé la prise de décision. 
  
Dès qu’un projet de barrage proposé a passé la phase préliminaire des tests de faisabilité technique et économique et a 
suscité l’intérêt des organismes de financement et des milieux politiques, pousser le projet prévaut sur toute autre 
considération. La planification et l’évaluati
te
n’étaient pas pris en compte dans le cadre de l’évaluation. Le rôle des évaluations d’impacts des projets est resté 
marginal, même dans les années 1990.   
 
Les conflits au sujet des barrages se sont multipliés au cours des deux dernières décennies, surtout à cause des impacts 
sociaux et environnementaux qui étaient soit ignorés dans le processus de planification, soit imprévus. Toutefois, cet état 
de fait résulte également de la défaillance des promoteurs de barrages et des organismes de financement à honorer les 
engagements pris, à observer les règles statutaires et à se conformer aux lignes directrices internes. Pendant que des 
avancées significatives au niveau des politiques, des exigences légales et des proc
d
a
les mécanismes d’appel, de résolution des conflits et de recours ayan
 
 
Valeurs essentielles pour la prise de décision  

 
 
Comme indiqué clairement par la Revue globale des barrages, l’amélioration des résultats relatifs au développement 
requiert, à l’avenir, une base substantiellement étendue pour décider de projets de développement d’eau et d’énergie, 
une base qui reflète toute la connaissance et la compréhension des avantages, des impacts et des risques pour toutes 
les parties impliquées. Elle requiert également l’introduction de nouvelles voix, perspectives et critères dans la prise de 
écision, de même que des processus qui permettront de bâtir un consensus sur les décisions prises. Cela permettra de 

écisions futures sur le développement.   
 
La Commissio  cinq grandes rubriques les principales valeurs qui ont déterminé sa compréhension de 
ces ques s

 

■ Prise de décision fondée sur une approche participative 

e de simples objectifs : ce sont les cinq valeurs que l’on retrouve à travers tout le rapport. 
les fournissent l’essentiel des tests qui doivent être appliquées aux décisions relatives au développement des 

d
changer fondamentalement la manière dont les décisions sont prises et, nous en sommes convaincus, d’améliorer 
l’efficacité des d

n a regroupé sous
tion  : 

■ Equité  

■ Efficience          

■ Durabilité et 

■ Responsabilité 
 
Ces cinq valeurs sont plus qu
El
ressources en eau et en énergie. Si le rapport avance ces valeurs de façon significative, nous arriverons à notre 
destination : des processus améliorés de prise de décision qui produisent des résultats améliorés à la satisfaction de 
toutes les parties prenantes.  
  
Le débat sur les barrages est un débat sur le sens, l’objet et les voies mêmes pour atteindre le développement. Cela 
suppose que la prise décision en matière de gestion de l’eau et de l’énergie s’accordera elle-même avec l’engagement 
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global émergeant pour le développement humain durable et pour la répartition équitable des coûts et des avantages. 
L’émergence d’un cadre normatif accepté mondialement repose sur l’adoption de la Déclaration universelle des Droits de 
l’Homme en 1948 et des engagements et conventions qui ont suivi. Ces derniers incluent la Déclaration sur le Droit au 

éveloppement adoptée par l’Assemblée générale des Nations Unies en 1986 et les Principes de Rio approuvés à la 
ent et le Développement en 1992. Les valeurs principales qui déterminent 

roits pour un 
rojet proposée est une étape essentielle dans l’identification de ces revendications et droits légitimes qui peuvent être 

eurs d’entre eux ont subi des risques de manière involontaire. Risques qui 
oivent être identifiés et abordés explicitement. Cela requiert que la notion de risque s’étende au-delà des pouvoirs 

grandement amélioré et significativement plus 
gitime. Elle offre un moyen sûr de dire qui a une place légitime à la table de négociation et quels sont les problèmes 
u’il faut mettre à l’ordre du jour. Seuls les processus de prise de décision fondés sur la quête d’accords négociés, menés 

nt impliqués sont à même de résoudre 

D
Conférence des Nations Unies sur l’Environnem
la compréhension partagée de la Commission sont en accord avec ce consensus et reposent sur les droits humains 
fondamentaux accordés à tous les peuples en vertu de leur humanité.  
 
Droits, risques, et accords négociés 
Concilier des besoins et des droits en compétition est le facteur le plus important pour comprendre les conflits liés aux 
projets et programmes de développement (en particulier les interventions d’envergure, telles que les grands barrages). 
L’approche développée par la Commission en vue de la reconnaissance des droits et de l’évaluation des risques (en 
particulier les droits en risque) dans la planification et les cycles des projets permet d’appliquer ces valeurs essentielles à 
la prise de décision en matière de gestion des ressources en eau et en énergie. Clarifier la situation des d
p
affectés par le projet ou ses alternatives. C’est aussi un pré-requis pour l’identification effective des groupes de parties 
prenantes qui ont droit à un rôle formel dans le processus et, éventuellement dans la négociation des accords spécifiques 
au projet qui concernent, par exemple, le partage des avantages, le recasement ou les dédommagements.  
 
L’évaluation des risques ajoute une dimension importante qui permet de mieux comprendre comment et dans quelle 
mesure un projet peut avoir un impact sur les droits des personnes. Dans le passé, plusieurs groupes n’ont pas eu 
l’occasion de participer à la prise de décision qui impliquait d’énormes risques pour leurs vies et leurs moyens 
d’existence, ce qui leur a dénié une participation au processus de prise de décision pour le développement à la mesure 
des risques qu’ils encourent. En effet, plusi
d
publics ou des promoteurs pour inclure tous ceux qui sont affectés par un projet et l’environnement comme un bien public. 
Ceux qui subissent les risques doivent être impliqués par ceux qui prennent des risques dans un processus transparent 
en vue de négocier des accords équitables. 
 
Une approche basée sur la reconnaissance des droits et l’évaluation des risques peut poser les fondements d’une prise 
de décisions pour le développement des ressources en eau et en énergie 
lé
q
de manière ouverte et transparente et incluant tous les acteurs légitimes qui y so
les problèmes complexes liés à l’eau, aux barrages et au développement.  
 
 
Recommandations pour un nouveau cadre de politique 

 
 
Le fait de chercher et d’analyser l’histoire de la gestion des ressources en eau et de l’émergence des grands barrages, de 
eurs impacts et de leur efficacité, ainsi que le débal t sur les barrages qui en a résulté, ont conduit la Commission à 

s départir d’une approche traditionnelle top-
own et axée sur la technologie, pour promouvoir des innovations notables en ce qui concerne l’évaluation des options, 

examiner la controverse sur les barrages dans un cadre normatif plus large. Ce cadre, dans lequel le débat sur les 
barrages est clairement posé, est basé sur la reconnaissance au niveau international des droits de l’homme, du droit au 
développement et du droit à un environnement sain.  
 
Dans ce cadre, la Commission a mis au point sept priorités stratégiques et des principes de politique connexes. Elle a 
traduit ces sept priorités et principes en un ensemble de critères et de lignes directrices pour des points de décisions clé 
au niveau des cycles de la planification et du projet.             
 

nsemble, ils guident la mise en pratique de ce cadre. Ils nous aident à nouE
d
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l’exploitation des barrages existants, incluant l’évaluation des réparations et de la restauration de l’environnement, 
l’obtention de l’accord du public, la négociation et le partage des avantages.  
 
Soutenues chacune par un ensemble de principes de politique, les sept priorités stratégiques ouvrent à la prise de 

 pour le progrès. Présentées dans ce résumé comme acquis, elles contiennent 

res groupes vulnérables. Les processus et mécanismes de prise de décision doivent favoriser la 
articipation de tous les groupes et aboutir à une adhésion incontestable aux décisions clé. Dans les cas où les projets 

ibus, ces processus doivent être orientés vers leur consentement libre, 

 et participative de tout l’éventail des options 
olitiques, institutionnelles et technologiques. Au cours du processus, les aspects sociaux et environnementaux revêtent 

anciers. Le processus d’évaluation est poursuivi à travers toutes 

ues et par des 
hangements dans la politique gouvernementale (à travers les règlements sur l’environnement, la sécurité et les aspects 

n doivent en permanence être adaptées 

pacts, suivi par 
atténuation des effets néfastes sur la santé et sur l’intégrité du système hydrographique. Eviter les impacts grâce à un 

ement une priorité. Le lâcher de flux environnementaux 

et des responsabilités fondamentales de l’Etat et du promoteur. C’est à eux qu’il appartient de convaincre toutes les 

décision une voie de principe et pratique
les principes et les actions clé que la Commission propose pour adoption et exécution à tous les acteurs.  
 
1. Obtention de l’accord du public 
L’acceptation par le public des décisions clé est essentielle pour un développement équitable et durable des ressources 
en eau et en énergie. L’acceptation naît de la reconnaissance des droits, de la prise en compte des risques et de la 
sauvegarde des intérêts de tous les groupes de parties prenantes, notamment des populations indigènes et des tribus, 
des femmes et d’aut
p
lèsent des populations indigènes et des tr
préalable et éclairé.  
 
 2. Evaluation exhaustive des options 
Des solutions alternatives aux barrages existent souvent. Pour les étudier, il faut évaluer les besoins en eau, en nourriture 
et en énergie et clairement définir les objectifs. La réponse au développement approprié se définit à partir de la panoplie 
d’options envisageables. Le choix est fondé sur une évaluation exhaustive
p
la même importance que les facteurs économiques et fin
les étapes de planification, de développement du projet et d’exploitation.  
 
3. Aborder la question des barrages existants 
Il existe des possibilités pour optimiser les avantages offerts par les nombreux barrages existants, aborder les problèmes 
sociaux en suspens et renforcer les mesures de protection et de restauration de l’environnement. Les barrages et le 
contexte dans lequel ils sont exploités ne sont pas immuables à terme. Les avantages et les impacts peuvent être 
modifiés par des changements de priorités dans l’utilisation de l’eau, par des changements physiques et sur l’utilisation 
des terres dans le bassin hydrographique. Ils peuvent également être modifiés par les progrès technologiq
c
économiques et techniques). Les pratiques en matière de gestion et d’exploitatio
à l’évolution de la situation pendant la vie du projet et doivent aborder les problèmes sociaux en suspens. 
 
4. Conservation durable des cours d’eau et des moyens d’existence 
Les cours d’eau, les bassins versants et les écosystèmes sont les moteurs biologiques de la planète. Ils sont la base de 
la vie et des moyens de subsistance des communautés locales. Les barrages transforment les paysages et créent des 
risques d’impacts irréversibles. Comprendre, protéger et rétablir les écosystèmes du bassin hydrographique est essentiel 
pour promouvoir un développement humain équitable et le bien-être de toutes les espèces. L’évaluation des options et la 
prise de décisions relatives à l’aménagement des cours d’eau classe comme prioritaire l’évitement des im
l’
choix judicieux du site et une bonne conception du projet est égal
appropriés peut contribuer à préserver les écosystèmes en aval et les communautés qui en dépendent.  
 
5. Reconnaissance des droits et partage des avantages 
Les négociations avec les personnes affectées aboutissent à des mesures d’atténuation des impacts et de 
développement acceptées d’un commun accord et juridiquement exécutoires. Ces dispositions reconnaissent que les 
personnes affectées ont des droits qui améliorent leurs moyens de subsistance et leurs conditions de vie et qu’elles sont 
des bénéficiaires du projet. Les mesures d’atténuation, le recasement et le développement réussis sont des engagements 
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personnes affectées que le fait de quitter leur milieu et leurs ressources actuelles améliorera leurs conditions de vie. Leur 
responsabilité en ce qui concerne les mesures d’atténuation, de réinstallation et de développement est garantie par des 

struments juridiques, tels que des contrats et un accès aux moyens de recours légaux aux niveaux national et 

s et des sanctions. Les cadres réglementaires et de conformité prévoient des encouragements et des 
anctions afin de garantir l’efficacité là une certaine flexibilité est nécessaire pour tenir compte des circonstances 

vantages 
onnexes. Dans ce dernier cas, les Etats font preuve d’innovation en définissant l’étendue des problèmes à discuter. Les 

es de décisions relatives aux projets de ressources hydrauliques et énergétiques devront refléter et intégrer, 
ans la planification et les cycles de projet, ces priorités stratégiques ainsi que les principes de politique qui leur sont 
ssociés. 

in
international.  
 
6. Assurer le respect des normes  
Pour jouir de la confiance du public, les gouvernements, les promoteurs, les instances de régulation et les exploitants 
doivent honorer tous les engagements relatifs à la planification, à la construction et à l’exploitation des barrages. Le 
respect de la réglementation, des critères, des lignes directrices et des accords négociés spécifiques au projet doit être 
garanti à tous les stades critiques de la planification et de la réalisation du projet. Un ensemble d’incitations et de 
mécanismes se renforçant mutuellement est requis pour les mesures sociales, environnementales et techniques. Ceux-ci 
doivent comporter un dosage approprié de mesures réglementaires et non réglementaires, comprenant des 
encouragement
s
changeantes.  
 
7. Partager les cours d’eau pour la paix, le développement et la sécurité 
Le stockage et la dérivation des eaux des fleuves transfrontières ont été la cause de vives tensions au sein de pays et 
entre des pays. Les barrages, dont le but est de dévier l’eau, exigent une coopération constructive. Pour cette raison, 
l’utilisation et l’exploitation des ressources font de plus en plus souvent l’objet d’accords entre Etats, en vue de 
promouvoir l’intérêt mutuel pour la coopération régionale et une collaboration pacifique. Cela conduit à passer de la 
focalisation sur une approche restrictive pour allouer une ressource limitée vers un partage des fleuves et des a
c
agences externes de financement soutiennent ces principes de négociations de bonne foi entre Etats riverains. 
 
S’il faut que nous réalisions des résultats équitables et durables, loin des conflits qui nous divisaient dans le passé, les 
nouvelles pris
d
a
 
 
De la politique à la pratique : la planification et le cycle du projet  

 
 
Les recommandations de la Commission peuvent être mieux mises en œuvre en suivant les étapes clé de la prise de 
décision qui influent sur le résultat final et qui permettent de s’assurer que toutes les obligations réglementaires sont 
satisfaites. Parmi la multitude de décisions à prendre, la Commission a identifié cinq points de décision clé. Les deux 
premiers  r es à un plan 
de dévelo e

■ confirmer les besoins en approvisionnement en eau et en énergie et 

Là où u es 
apparaissent

lus, avant de 

 se apportent à la planification des ressources en eau et en énergie, qui aboutit aux décisions relativ
pp ment préféré :  

Evaluation des besoins : 

■ Choix des solutions alternatives : identifier le plan de développement préféré à partir de l’éventail complet 
des options disponibles. 

 
n barrage ressort du processus comme l’alternative préférée, trois autres points de décision critiqu

 :  

■ Préparation du projet : vérifier que les accords nécessaires pour la construction ont été conc
lancer un appel d’offre. 

■ Exécution du projet : confirmer, avant la mise en service, que les normes sont respectées. 

■ Exploitation du projet : l’adapter à l’évolution du contexte. 
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Dans le passé, les aspects sociaux et environnementaux, de gestion et de respect des normes étaient sous évalués dans 
la prise de décisions. C’est pourquoi, la Commission a élaboré des critères et des lignes directrices pour innover et 

éliorer le corpus de connaissances sur les bonnes pratiques et ajouter de la valeur aux lignes directrices déjà en 
ents existants d’aide à la prise de décisions, les critères et les lignes 

directrice e
  
Pour que c  

■ connaisse les droits et évalue les 

■ e au tout début, pour éliminer les projets non appropriés et faciliter 

■ udes de faisabilité sont socialement et 

■ us les stades de la 

 Commission offre ses critères et lignes directrices pour aider les gouvernements, les promoteurs et les maîtres 
s complexes associés aux 
s et appropriées et, par la 

même occasion, d’augmenter le niveau d’acceptabilité par le public et d’améliorer les résultats de développement.  

am
utilisation courante. Conjugués aux instrum

s d  la Commission donnent une orientation nouvelle pour un développement approprié et durable.  

e changement ait lieu, il faut que : 

les planificateurs identifient les parties prenantes par un processus qui re
risques ; 

les Etats investissent davantag
l’intégration entre secteurs dans le contexte du bassin hydrographique ; 

les consultants et les institutions s’assurent que les résultats des ét
écologiquement acceptables ; 

tous les acteurs cherchent à promouvoir une participation ouverte et constructive à to
planification et de la réalisation, menant à des résultats négociés ; 

■ les promoteurs acceptent de rendre compte des mesures prises pour atténuer les impacts sociaux et 
environnementaux, à travers des engagements contractuels ; 

■ le respect des normes soit amélioré par le biais d’une revue indépendante et que 

■ les maîtres d’ouvrage de barrages appliquent les leçons tirées des expériences passées et ce par un suivi 
régulier et une adaptation aux besoins et contextes changeants. 

 
aL

d’ouvrage à répondre aux attentes sociales émergentes lorsqu’ils sont en face des problème
projets de barrage. Adopter ce cadre permettra aux Etats de prendre des décisions éclairée

  
 
Au-delà de la Commission : un programme pour le changement 

 
 
Le rapport de la Commission identifie les éléments clé du débat sur la gestion des ressources en eau et en énergie et du 
rôle des barrages dans ce débat. Il résume les leçons tirées de notre Revue globale des expériences relatives aux grands 
barrages. Il élabore le cadre de développement à l’intérieur duquel les controverses et les problèmes sous-jacents 
euvent être compris et abordés et propose un processus de prise de décision ancré dans une approche droits-et-risques 

recommandons qu’il soit utilisé comme point de départ à des 
iscussions, débats, introspections et réévaluations de ce qui peut être des procédures établies, ainsi que pour une 

our aborder une réalité qui a changé.  En considérant le futur, la 
Commiss  entrée pour aider les organisations à définir les mesures qu’elles 
peuvent pr ndr
 
Des prop ti sont incluses pour :  

p
et basé sur des résultats négociés. Il propose un ensemble de priorités stratégiques, de principes, de critères et de lignes 
directrices permettant d’aborder les problèmes liés aux barrages existants et pouvant être utilisés pour explorer de 
nouvelles options en matière de développement des ressources en eau et en énergie.  
 
Ce rapport n’est pas destiné à servir de modèle. Nous 
d
évaluation de comment celles-ci peuvent évoluer p

ion propose un certain nombre de points d’
e port.  e immédiatement en réponse au rap

osi ons spécifiques y 

■ les gouvernements et leurs ministères ;  

■ les organisations de la société civile ; 
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Résumé exécutif 

■ le secteur privé ; 

■ les organismes d’aide bilatérale et les banques multilatérales de développement ; 

n ; 

 

La Commission a eu une opportunité exceptionnelle et elle a produit un résultat reflétant 
notre pro s ive 
des participa ps. 
 
Nous pe de 
développ e

■ 
tribution au développement. Nous l’avons fait à travers un processus inclusif au 

■ 
 

artage équitable des avantages liés au développement durable des ressources hydrauliques 

■ montré que l’avenir du développement des ressources hydrauliques et énergétiques est lié à la prise de 
décisions participative appliquant une approche droits-et-risques qui élève l’importance des dimensions 
sociales et environnementales des barrages à un niveau qui fut réservé dans le passé à la dimension 
économique.  

 
Nous vous avons raconté notre histoire. La suite dépend de vous. 

■ les institutions de garantie de crédits à l’exportatio

■ les organisations intergouvernementales ; 

■ les associations professionnelles et  

■ les structures universitaires et de recherches. 
 
L’engagement par ces points d’entrée initiera des changements permanents pour faire progresser les principes, les 
critères et les lignes directrices que nous avons présentés.  
 
La confiance requise pour permettre aux différents acteurs de travailler ensemble doit être encore consolidée. Engager 
une action ferme au tout début pour régler certains problèmes hérités du passé contribuera largement à instaurer cette 
confiance à l’avenir. Ainsi sera aussi l’assurance aux pays en voie de développement économique que l’option de barrage 
ne sera pas annulée avant qu’ils aient une chance d’examiner leurs choix de développement des ressources hydrauliques 
et énergétiques dans le contexte propre à leur processus de développement. 
 
L’expérience de la Commission est la preuve qu’un terrain d’entente peut être trouvé sans compromettre les valeurs 
individuelles ni perdre le sens de la question. Mais elle prouve aussi que toutes les parties concernées doivent rester
ensemble, si les problèmes liés au développement des ressources hydrauliques et énergétiques doivent être résolus. 
C’est un processus où les héritiers sont nombreux et où il n’y a pas d’arbitre clairement identifié. Nous devons aller de 
l’avant ensemble ou échouer. 

ces us collectif d’apprentissage et de compréhension. Au cas où le rapport n’obtiendrait pas l’adhésion mass
nts au débat sur les barrages, il est peu probable qu’il y ait une autre opportunité du genre, pour longtem

nsons que notre rapport est une étape importante dans l’évolution des barrages en tant qu’option 
em nt. Nous avons : 

réalisé la première revue globale exhaustive et indépendante sur l’efficacité des aspects essentiels des 
barrages et de leur con
cours duquel tous les acteurs importants ont été associés au débat ;  

réorienté le débat sur les barrages vers un débat axé sur l’investissement dans l’évaluation des options, 
l’évaluation des opportunités d’améliorer l’efficacité et d’aborder l’héritage des barrages existants et de
permettre un p
et énergétiques et 
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